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Monsieur l’abbé Lortie est auteur de quelques brochures 
d’études philosophiques et sociales et d’un traité de philosophie 
en trois volumes.

Nous recommandons aux prières de nos lecteurs l’âine de ce 
prêtre éminent, si rapidement enlevé par la mort.

Les funérailles de feu M. l’abbé S.-A Lortie ont eu lieu 
jeudi matin, dans la chapelle du Séminaire. Sa Grandeur Mgr 
l’Archevêque a chanté la messe et présidé la cérémonie de l’Ab­
soute. La veille, il y a eu récitation de l’office des Morts, pré­
sidée par M. l’abbé Amédée Gosselin, supérieur du Séminaire.

A Curran, un service funèbre a été chanté, mercredi matin, 
par Sa Grandeur Mgr l’Archevêque d’Ottawa, pour le repos 
de l’âme du défunt.

La prononciation romaine du latin

LETTRE DU SAINT-PÈRE A MGR L’ARCHEVÊQUE DE BOURGES

A Notre Vénérable Frère Louis-Ernest Dubois, 
archevêque de Bourges 

Vénérable Frère,

Votre lettre du 21 juin dernier, comme aussi celles que 
Nous avons reçues d’un grand nombre de pieux et distingués 
catholiques français, Nous ont appris, à Notre grande satis­
faction, que, depuis la promulgation de Notre « Motu proprio » 
du 22 novemb s 1904 sur la musique sacrée, on s’applique 
avec un très grand zèle, dans divers diocèses de France, à 
faire en sorte que la prononciation de la langue latine se 
rapproche de plus en plus de celle qui est usitée à Rome, 
et que l’on cherche, en conséquence, à rendre plus parfaite, 
selon les meilleures règles de l’art, l’exécution des mélodies 
grégoriennes, ramenées par Nous à leur ancienne forme tradi­
tionnelle. Vous-même, quand vous occupiez le siège épiscopal 
de Verdun, vous étiez entré dans cette voie et vous aviez pris 

• pour y réussir, des dispositions utiles et importantes. Nous 
apprenons, d’autre part, avec un vif plaisir, que cette réforme 
s’est déjà répandue en beaucoup d’endroits et qu’elle a été 
introduite avec succès dans un grand nombre d’églises catlié-


